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6 LE NOUVEAU

BILLET DE RONCEVAL

Drôle de revanche...!
Après le Tir fédéral, on aurait dû

être rassasié de vacarme ; rentrés chez
soi, les tireurs allaient sûrement se tenir
tranquilles un bon bout de temps.
Ouah il a fallu le P'r Août pour donner
des idées à certains. Ceux qui n'étaient
pas à Ecublens se sentaient tout moindres,

ils bisquaient de se faire entendre.
Alors, c'est vous dire qu'il, s'en sont
payé une revanche

Rendez-vous sous le Tilleul du
Centenaire : il y avait tellement de monde
qu'on se demandait s'il resterait
quelqu'un au village pour voir passer le
cortège.

Formation habituelle, fanfare en
tête, avec Julet bardé de galons. Des
instruments qu'on aurait dit. des soleils,
même le bombardon à Roger qui ne
s'est pas ressenti du /plongeon dans le
creux, le soir de l'Abbaye.

Il y avait les écoles, la société de
chant, de tir, du battoir, la société de
couture en costume national.

Au beau bout du cortège, la
Municipalité, les autorités locales, le pasteur,
le gendarme, l'inspecteur du bétail, le
vétérinaire, le notaire, le ramoneur —
en civil — le taupier. le fromageur :
total, un beau monde comme on ne s'en
tient pas le pareil nulle part

A l'heure dite, un pétard formidable
La fanfare se met en route, et tout le
monde démarre. Halte des cris : ce

YVERDON —
Un
Le

relais
Buffet

n'était pas un pétard officiel el il a

fallu s'arrêter, revenir en arrière pour
que le petit Louis dise à Jacques d'aller
aviser le gros Paul de compter jusqu'à
trois avant de faire signe à Julet

H faut dire que depuis ce moment on
a eu des pétards sans arrêt. Au Champ
des Roses, on s'est rangé autour de la

tribune, mais, hélas on n'a plus
entendu le moindre mot, toujours rapport
à ces tonnerres de pétards Heureusement

que, pour ce qui est des
préliminaires et des pirouettes des gamines
de la gym, on pouvait les voir. Seulement,

les pauvres, elles n'entendaient
pas Tair de la fanfare qui devait
accompagner leurs ébats, ce qui fait qu'il y
en avait toujours une qui sautait trop
vite ou bien qui redescendait un brin

trop tard.
A part ça, la fête était très bien. On

a eu le mol de l'affaire des /pétards, le

lendemain.
C'était Maurice, celui du magasin, qui

avait fourni la munition à tous ces pé-

tardiers. Au moment où la société de

tir est allée au Tir fédéral, il avait

escompté une réception de sorte, et il
avait fait des commandes. Quand Us

sont rentrés, ils sont allés tout droit de

la gare chez eux... alors il y avait des

stocks... el il les a liquidés pour le

l" Août.
Le président du tir a trouvé le mol :

— Ces bedans. ils confondent tirer
avec faire du bruit, /pas étonnant qu'on
n'ait /pas un meilleur rendement quand

on sort! St-Urbain.

A. MALHERBE-HAYWARD
Téléphone (024) 2 31 09

J. DIEMAND s. a.
INSTALLATIONS SANITAIRES

LAUSANNE
Tél. 22 84 91

t\


	Billet de Ronceval : drôle de revanche...!

